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L’Architecture de votre région : Pourquoi avoir quitté la région 
parisienne et vous être installé en Champagne-Ardenne dans 
les années 1990 ?
Luc RENARD : Après avoir obtenu mon diplôme, j’ai exercé 
pendant quelques années à La Défense, près de Paris. Mais 
je ne me voyais pas élever mes enfants dans la capitale. Avec 
mon épouse, nous sommes partis dans l’Aube en 1995, où mes 
grands-parents avaient grandi avant de venir travailler à Paris. 
Je pensais qu’il allait y avoir un mouvement de «rurbanisation», 
à l’inverse de l’exode rural des « papy boomers » qui ont, selon 
moi, trop cultivé l’individualisme. Il était évident que ce modèle 
allait dans le mur et qu’il y aurait un retour dans le monde 
rural. Socialement, l’apothéose de cette période a été les 
«années Tapie». 

En architecture, cette philosophie s’est traduite par les 
architectes stars, qui, à l’instar, de Franck GEHRY, ont réalisé 
des œuvres « sculpture », qui n’existent que pour elles-mêmes. 
Soit des projets à l’opposé de l’intégration et de la transmission.

Quels sont les modèles qui vous inspirent en architecture ?
Je songe à Frank LLOYD WRIGHT, architecte américain qui a 
construit en 1937 sa fameuse «Fallingwater» - ou maison sur 
la cascade - , un ensemble indissociable du site dans lequel il 
s’insère, comme une strate. Pour moi, l’architecture est l’art de 
construire dans un environnement urbain et social, et non pas 
dans une démarche égocentrique et isolée.

Des communes comme le Mont-Saint-Michel ou des villages 
comme Rocamadour se distinguent par l’amoncellement 
d’architectures cultuelles et vernaculaires ; ils sont en symbiose 
avec leurs sites, ils sont le paysage. Au Danemark, la plupart 
des maisons sont dessinées avec une qualité architecturale 
contemporaine, et en osmose avec leur environnement.

Quel lien établissez-vous avec la transmission ?
En revenant dans un secteur, l’Aube, où il y a peu d’architectes, 
j’ai noué des liens directs avec des entrepreneurs qui travaillent 
à la campagne de père en fi ls.

Avec mon épouse, Ghislaine, j’ai installé notre atelier dans les 
combles de la maison, à La Villeneuve-au-Chêne, et nos deux 
fi ls travaillent avec nous. Il y a une transmission réciproque 
de savoir-faire, mais aussi de connaissances et de réseau. 
J’oppose une notion très urbaine de la réussite fi nancière à une 
notion plus rurale de la richesse du temps, du passage et de la 
conscience des saisons pour tous les cycles du vivant. 

Quel a été votre parcours une fois que vous vous êtes installé 
dans la région ?
Au départ, j’ai travaillé comme architecte pour le Parc naturel 
régional de la forêt d’Orient, de 1992 à 1998. Ce qui m’a permis de 
tisser un réseau avec les communes. Puis j’ai repris une agence 
d’architecture à Bar-sur-Aube, où se trouve toujours le siège 
social de l’agence A2Architectes. J’ai croisé, hier et aujourd’hui, 
des maîtres d’ouvrage d’exception : M. RUELLE, l’ancien maire de 
Vendeuvre- sur-Barse, feu M. BOUCHERET, un des directeurs de 
la Banque populaire, et M. Olivier MARTIN, directeur de Barfontarc, 
un des viticulteurs de Champagne pour lesquels je travaille. 

Ceux-ci ont un sens important de la transmission. Pour eux, 
aucune délocalisation n’est possible ! Il leur faut donc partager 

UNE CULTURE DE LA TRANSMISSION POUR S’INSCRIRE 
DANS UNE CONTINUITÉ EN ARCHITECTURE RAISONNÉE

Rencontre avec Luc RENARD

L’ÉQUIPE D’A2 ARCHITECTES 
DANS SON ATELIER. 

De gauche à droite : Alex RENARD, Tony RENARD, Renaud POULTON, 
Ghislaine RENARD et Luc RENARD.

RENCONTRE AVEC
Luc RENARD

BAR SUR AUBE - LA VILLENEUVE AU CHÊNE - 03 25 40 11 88 - agence@a2archis.fr - www.a2architectes.fr  
A² L U C  R E N A R D  A R C H I T E C T E

D i p l ô m é   P a r   L e   G o u v e r n e m e n t  – E c o l e   d ' A r c h i t e c t u r e  d e  V e r s a i l l e s  
I n s c r i t   a u   T a b l e a u   d e   l ' O r d r e   n a t i o n a l   d e s   A r c h i t e c t e s  n ° S 1 0 0 2 7 - A s s o c i é  u n i q u e - S A R L  A ²

leur savoir-faire. Ils développent de beaux projets en lien avec leur 
volonté de transmettre leur philosophie du vin, que l’on retrouve dans 
leur manière d’habiller leurs bouteilles. Je songe aux rénovations 
des maisons de champagne, Drappier, Gaullet, Dosnes, Chaput, 
Rigollot… L’esprit patrimonial a été conservé, dans une relecture 
contemporaine. 

Vous avez réalisé des expérimentations et des constructions 
pionnières. Pouvez-vous nous en parler ?
J’ai expérimenté des maisons en bois et chanvre, avec une forte écoute, 
en Autriche et en Allemagne - deux pays qui sont en avance dans le 
domaine des maisons passives. Neuf maisons de ce type ont vu le jour 
dans le Parc naturel régional de la forêt d’Orient, en partenariat avec 
la coopérative la Chanvrière de l’Aube et des agriculteurs. 

J’ai aussi réalisé des maisons en brique Porotherm, ou encore des 
maisons en ossature bois ou à pans de bois et torchis. Récemment, 
nous avons créé les «COCOONBOX». Le principe : c’est un primo-
habitat de haute qualité environnementale à base de containers, à 
l’architecture évolutive, voire déplaçable. 

Comment concevez-vous votre rôle d’architecte ?
Je suis un traducteur d’espace, de ce que le maître d’ouvrage exprime 
et souhaite. C’est pourquoi les réalisations sont différentes les unes 
des autres : le résultat ressemble beaucoup plus aux vœux du maître 
d’ouvrage qu’à une vision de l’architecte. J’ai aussi à cœur de mener 
des expérimentations qui rassurent les clients, pour revenir à ce que 
nous avons évoqué à l’instant. Ainsi, je me suis servi de ma maison de 
La Villeneuve-au-Chêne comme démonstrateur. 

Elle est chauffée par géothermie. Je ne l’ai pas isolée au Sud, car il 
y autant d’apport que de perte de chaleur au Sud. L’isolant n’a été 
posé qu’au Nord. J’ai pu montrer à mes clients que cette stratégie 
fonctionne parfaitement.

Comment votre équipe fonctionne-t-elle ?
J’ai deux locaux : l’agence, à Bar-sur-Aube, et l’atelier à La 
Villeneuve-au-Chêne, dans des combles tenus par une charpente de 
1820. L’équipe est composée de quatre personnes : deux architectes, 
Renaud Poulton et moi-même ; mon assistante de direction et 
épouse,  qui assure en grande partie toutes les tâches administratives 
et comptables - on s’est tous les trois croisés en 1985 ! - ; et mon 
collaborateur d’architectes & BIM manager, qui est mon fi ls aîné 
Tony. Parfois notre futur architecte-ingénieur, Alex, mon plus jeune 
fi ls, intervient ; il termine cet été son double cursus à Strasbourg. 
Des compléments ponctuels de l’équipe de conception se font selon 
les spécialités requises (économiste, bureaux d’études fl uides, 
structures…)

Avez-vous une stratégie de communication et de prospection ?
En matière de communication, je ne suis pas présent sur les réseaux 
sociaux. Ce serait une parole donnée à la multitude qui fait autorité 
aujourd’hui, quand bien même elle est dans l’erreur. Clairement, cela 
ne me convient pas ! Le site Internet de l’agence suffi t.

J’ai un bon réseau de transmission… mes maitres d’ouvrage ! J’ai la 
chance de travailler aujourd’hui avec de jeunes maîtres d’ouvrage qui 
m’épatent : ils savent ce qu’ils veulent, où ils vont ; ils sont davantage 
axés vers le bien-vivre, l’authenticité et la simplicité, que vers la 
consommation sans transmission de notre terre dont nous sommes 
le terreau…
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Maison de Champagne Barfontarc à Baroville (10)
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